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No'Le sl:"r la situltion socii-l1e cles pays d.toutre-n:er
&ssoclc;s L ia Communaut6 Economique -blurop6enne

Ires services d.e La Commission tri:lccutive d.e la Communaut6 Economique Euro-
p6enne viennent d.e nettre au poi:rt, d la d.enand.e d.e l-rAssembl-6e Parlernanta,ire
Europ6enne, un tableau d"6tai]16 d.es cond.itions socj-al-es dans les pays droutre-mer

d,associSs d. Ia Uonraun:u.rt6.

Ce ra port, & lrdlaboration d.uquci ont participd d.es experts d.es Etats
rnembres, prdsente un certain rionbre de lacunes dont lrexplication est due i
lr6tend.ue et d Ia cor:iplexitJ d.u sujet trait6, nais il constitue oependant une
utile contribution aux rltud.es entreprises en vue d.l6clairer lraction d.u Fonds
Europ6en d-e D6veloppenent,

. Ce rapport, d"ivis6 en cinq chapitres, irontre'lrimportance d.es efforts
conserrtls jusqurici pour favoriscr 1e diveloppernent social- d.es pays d.routre-mer
associ6s ir. la C.E,i" et Itinmenslt6 des besoins qui rcstent 5 satisfaire.

Les d,6penses d ca.r:ict6re social reprdsentent une proportion 61ev6e d"csl ,

ddpensde ,d.6,,fonctionnernent effectu6es par les services publics d.e ces pays. E1les
se situent, en aoyenne, aux envircns d.e 30 fi Oe lrensenble cles d6penses ord.inaires.

En matl6re d.rinvestissenents publics, les d6penses d"rinvestissements sociaux
se sont 61ev6es au cours des dernibrcs ann6es i prbs d.e 125"000.000 d.tunib6s d.e

oompte en moyenne gur En si1.:'total d.rinvestissements publics globa.ux annuels
moyens de 1 tordre d.e 430 ,OUO 

" 
000 o. c o

Pa.r groupe dc p':;rs entreten:.nt avec un Met nernbre d.es re-ations parti-
culibres, le iaontant d"cs investisseilents publics sociaux se d6compose en
moyennes arrnueiles d.e 75t4 r.i-J-tions u.c. pour 1es pays associ6s ayant des
liens avec Ia Franee, d.e 43e 4 nillions u.rco pour les pays d"routre-mer belees,
d.542.000 u.c. polrr la Somalic sous tutel]e italienne et rle 313 millions 1r;c.
pour Ia Nouvcllc-Guin6e N6erland.aise. Encore f,rut-j-l ajouter c.j.uc la najorit6 -
sinon Ia totalit6 - d.cs investisscments publics qur ne sont pas d.6nonn6s
rrsociauxrl , concourent pour une largc part !" Itc"i:idliorr,tion d"cs cond-itions d.c

vi-e d.es populations rlcs pa.ys d.ans lesquels ils sont cffectuds.

D6mogrr.phic : Dans 1,-r, plupa,rt d.cs p,rys d.r utrc-ncr associ6s i 1a CEE,
le taux d "accr,rissement nun6riclue d-cs lrebitants se sltue aux environs de 25 %, -,i:;
alors que, dura:rt la pdriode lg5of55, Ll s'6t.:.bl-issait entru 4,5 f (lefgj.que)et .

l4r5 fi(rry"-la"), d.,.11s les pays r:enbrcs de la C.E.E. Ce taux d.e'25'/" ""ili" i.cvoir ;'
6tred'6pa.ss6'd.ansU[-,€],V€[irp1usournoinsproche:enef..et,onconstatequli
c6t6 d.tune nataliti. o*tr6nernent ofortc, la r:rortrilit6 g6n6ra1e, et surout infantilerit,
est en d.iminution constante. ../,,
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.r\utres car,:ct;ristiques d6r:ographiqlues dc ces payss Ia rapid.e aug,reniation
d.e la population de certeinds vitfes. Cci phbnomdne prLsente un double danger;
d.fune part, iI rlsque d.e coinprofiIottrq le d.6veloppcnent harnonieux d.cs centres, etr
dtautre part, iI risque d,'accroi.tre le r:hdfiagc urbaln.

L,6gmigrations ct le nornad.isme consl:ituent enfin d;s problbmes inportants
d.ans 1es pays dror.rtre-ner aEisoci6s, et j-ls ont d.es r6percussions i:rofondes sur
leurs possibilit6s d,e d6veloppenent 6conomique et social

$ain d.'oo,uvre et eppioi : L,a ;:aj,n c[rocuvre salrri6e ne repr6s-'nte que 416 {"
ae1ar,;lsd'cutre:-i:erasg.ccjiscon,tre]0/d.",rls1es
peys rnembres d.e la C.E.E. Alcrs que, da,na ceux-ci, 1e secteur second.aire de l

lremploi (ind,ustrie extractives, raanufaoturibre, construction) employait 5Lr5 f"
de la'maLn'droeuvrc salarj-6e totale en )-)Jl, 11 ne repr6sentatt Ia n6ne,.,' ann6e, d.ans 1es pays, droutre-ner associdis, que 1! rL /" du totel d"es travailleurs
sa1ari6s. Pan contre, en raison d.u r61e prioritaire jou6 par lragriculture
d.ans lrensemble de lractivit6 6cononique de ces payse les activitds frimaires
sont particulibrenient ir:rportantes (:Zr3 /o dans Ies pays d.toutre-ner associ6s
contre 4t9 fi d.ans les pays nenbres de Ieu C.E.E.).

. Enfin, on constate une inflatlon ders actlvit6s tertiaires qui occupent
prbs d.e 1a moiti6 d.e la'malii dloeuvre s'r1ari6.e; celle qui est ereploy6e par 1es
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3?H' 1: ; : 3# ". CNouvell-e-Caldd.onier &u Congo Belge et au Buandii, Urund-i ori son importance quan-

titative est netten'ent plus fai-b1e. Quana on conpare ce taux i Ia'moyenne de
3r9 f, A.s pays ner:b=u. d^e Ia C.E,E., on voit combien 1a st:eucture d.e ltenploi-
d.ans les pays associ6s est d.iff6rente d.e, ceIle d.e lfEurope occidentale.

," . L,a proportion d.cs travaill'eurs non qualifi6s par rapport d lrensenblc de
1a n:ain d.roeuyre est trds 61ev6e. E1le sre sj-tue g6nir:lnment aux'environs d"e 50 %

. et atteint m6r:re'/O /t a-.ns 1es pnys oi) 1e' trav.,.iI argricole saisonnj-er constitue
une activit6 pr6pond.6rante (COte d.rrvoj.re, Mad.agascar ).

llensei€gtement t lrenseignenent ct lz forr:r.tion professionncllo se sont
particuliErement d.ovelopp6s rau cours d.es, dix d.ernidres ann6es rd.ans les
'pays d.rou,tre-n:er associ6s. Le nombre d.e classes e'b d.t6lbves ainsi que lreffectlf
'd.u personnel- cnsoignant ont augr-rcntd d.-.n.s des proprrtions remarquables, et 1a
qualit6 d.e lrensej.,!ner:leht s rest :-n61io16e

Cepeno.ant, 1,r scolaris..tion est onc,ore loin o.tStrc g:inclr::le. II senble n6roe
" ;guer'par suite d.o lraugmcntation constan.te d.es populations, le's d"ifficult6s aient

tend.ance i croitro. Par:il-Ieurs, d.ans la plupart d.es prys associ6s, 1es d.6penses
publiques en favcur de lrenseignenent on.t d6jn d6pass6 le niyeau supportab,le
par 1es ressources locales. 11 convient d.e noter, que sans ltactibn d.e lrensei-
gnement priv6, 1a proportion d.es enfants frr3quantant lcs 6coles sor;r.it beaucoup
faible qurelle ne lrest actuellement.

d.6veloppernent rapi-d.e d.e leur entreprise r6clanera une aid.e ext6rieure a.cctrue.

,'Sa.nt6 et hygibng : Une action m6dioale lntensive et ltuti.lisation largement
rdpand.ue d.es th6rapeu.Liues nodernes ont pernis de valncre ou d.renrayer les
loo/io-t ..f ..'' .' , .' ,
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grand.es maladies cnd.dniques qui, surtout en .iifrique, risquaient
d.ernier d.e d.6peupler l-es pays d"routre-mer associ6s.

au sibcle

Lteffectif d-es ,-r6decins a a,ugnentc d.ans lcs pays &routre-rner associ6s au

cours d-c ces dernibres ann6es. Cettc :,ugucntr.tion, na1gr6 1'accroisseurent sensibld
d"es po'u1ations, a 6t& plus ciuc pro,oo -'tionnelle au nonbre d,es habitants. Mal-
heureusenent on constate s,,uf d 1',[:,dagascar, au Caraeroun et au S6n6ga], que 1e

nonbre C.es rnbd.ecins au-toohrtones reste stationnaire "

La fornation d"r-r perscnnel n6dical et parr.-m6d.ica1 a 6t6 a"r:r61ior6o et la
capacit6 d.es services hospitaliers des pays associ6s srest &ccr'rre.

Le logement : Un d"es pa,oblbmes sociaux les plus hardus i r6soud.re. d'e,ns

f"s p!/ffoitG--oer &ssoci6s est celui de lrhabitat. les ressources d,e La grande

ma;orit6 d.es habitants sont insuffisantes, et la croissance anarchique d"e Ia
plupart d.es villes jusquri Ia fin de Ia dernibre gt.ealie nond.j-a1e a cor,rpliqu6
La solution d.u problbne.

N6anr,roins, les autorit<is ont entrepris, dans la plupart d.es pays associ6s,
d.e construire en ulagse de nouvc;r,ux logenents et de reconvertir un grand nonbre
d.e quartiers existants, tou-t en r<lalisrnt parall-blenent un prograar:re drinfra-
structure et dr 6quipenent connunautaire.

En matidre d-rirabitat uural, Les initiatives se sont 1i,ait6es, DL queJ"ques

exceptions prbs, 5 lrarn6nagement somnaire des viIlages, d fa construction d'e

maisons-pilotesi et a l,am6lioretion d-c l-tailnentation en eau d-es populatlons.

Il y a lieu d-e noter enfin que 1a r6alisation de programmes d.e construction
en nasse d.e logements populo,ires.r fa.roris6 1e d.6ve)-oppement d-e llomploi et
Ia pro4iotion des 6conomies Iocales, en particulier'lorsquron a pu utilise" pour

la construction unc proportion inportante de nat6riaux locaux.
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